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PRÉSENT A TION 
Les affections des doigts chez les Bovins (1) 
par M. VILLEMIN 
M. LAGNEAU. - La pathologie du pied, qui a suscité chez les 
Equidés, tant de remarquables travaux, en raison de son impor­
tance, a été quelque peu délaissée chez les Bovins où l'attention 
s'est portée surtout sur les appareils digestif et génital et sur la 
mamelle. 
Notre Confrère, M. VILLEMIN, à qui nous devons déjà un certain 
nombre d'ouvrages originaux ou de traductions, a voulu combler 
cette lacune, en publiant un petit livre consacré à l'étude des 
affections de la région podale. On ne peut s'empêcher de voir là 
un signe des temps. 
L'Auteur se défend d'avoir voulu écrire un traité; praticien 
rural, il s'adresse surtout à ses confrères qui exercent dans les 
grandes régions d'élevage bovin, pour leur exposer un certain 
nombre de considérations pratiques dictées par son expérience. 
Après un bref rappel d'ordre anatomique, emprunté au traité 
de Barone, il indique les causes essentielles de l'augmentation de 
fréquence des affections podales chez les Bovins. Ces causes sont 
multiples, mais toutes sont liées aux conditions de l'élevage moderne 
et aux transformations sociales qui affectent le monde rural. 
Le second chapitre comporte l'énoncé de généralités sur le diag­
nostic, le pronostic et surtout le traitement. M. V1LLEMIN consacre, 
avec raison, un long développement à la contention, décrivant en 
détail le matériel et les méthodes, puis à l'anesthésie loco-régionale. 
Il envisage les diverses interventions qui peuvent être pratiquées 
sur les extrémités digitées (parage, amincissement, saignée, ampu­
tation des phalanges, etc.) et termine en donnant la recette d'un 
pansement correct et efficace. 
Les autres chapitres sont réservés successivement à l'étude 
particulière des diverses affections des doigts = affection de 
(1) 1 vol., 100 p., 77 fig., 8 planches hors texte, Vigot Frères éditeurs. 
BulJ. Acad. Vét. - Tome XLIV (Février 1971). - Vigot Frères, Editeurs. 
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l'onglon, des articulations et des os, de la peau, enfin, affections 
d'origine parasitaire ou infectieuse. Chemin faisant, il indique 
l'essentiel de ce qu'il en faut connaître, quant à l'étiologie, aux 
symptômes et au traitement. 
L'il1ustration, abondante, ne comporte pas moins de 77 figures 
et 8 planches hors texte pour un ouvrage d'une centaine de pages 
au total 
A une époque où l'on tend, de plus en plus, à« ignorer» la patho­
logie individuelle, considérée désormais avec quelque désinvolture 
comme une conception périmée, ce dernier vient fort opportuné­
ment rappeler que le vétérinaire praticien est encore fréquemment 
consulté pour des problèmes sans doute « terre à terre » (on voudra 
bien me pardonner ce mauvais calembour), mais qui n'en présentent 
pas moins d'importance et, en tout cas, exigent une solution 
immédiate. 
Il suffit d'ailleurs de se reporter au paragraphe relatif à l'augmen­
tation de fréquence des affections podales, pour se rendre compte, 
étrange paradoxe, que ]es auteurs de pareilles conceptions sont 
bien souvent à l'origine du renouveau de cette pathologie indivi­
duelle, en préconisant une transformation radicale des méthodes 
d'élevage et d'exploitation. Il en est, à cet égard, des affections 
podales comme de bien d'autres, mais nous voici loin de notre 
propos. 
Ce n'est pas le moindre mérite de ce petit livre que de nous y 
avoir conduits. 
Lo maladie de Teschen, Io maladie de Tolfon, 
picornoviroses porcines 
H. SERRES 
Le complexe rhinotrochéite infedieuse des bovins 
Y. GILBERT et P. SAURAT
Lo peste aviaire. Lo peste du conard 
J. JANSEN 
M. GORET. - J'ai l'honneur de faire hommage à l'Académie 
des trois derniers ouvrages parus dans la collection de monographies 
sur« les maladies animales à virus» dont j'assure avec le Professeur 
• L'Expansion Edit. Paris. 
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LEPINE la direction scientifique. La maladie de Teschen et la 
maladie de Talfan (forme bénigne de la première), picornaviroses 
porcines qui ne sont pas sans analogies cliniques et étiologiques 
avec la poliomyélite humaine, ont été traitées par notre collègue H. 
SERRES dont l'expérience en la matière est forte d'une connaissance 
profonde de l'infection spectaculaire et dramatique qui sévit il 
y a plusieurs années à Madagascar. Nous avons eu connaissance 
ici même de son actualité en France. 
Le Professeur SAURAT et son collaborateur Y. GILBERT, qui se 
sont attachés à l'étude du diagnostic expérimental de la Rhino· 
Trachéite lnf ectieuse Bovine en France, en démontrent l'importance 
dans une étude comportant 200 pages. Cette herpèsvirose sévissant 
sous une forme grave dans les élevages à haute concentration 
animale constitue une menace certaine pour notre cheptel bovin. 
A ce titre, le travail vient bien à son heure. 
Il revient à notre collègue hollandais le Professeur J. JANS EN 
d'avoir magistralement démontré les disparités de la Peste Aviaire 
vraie (maladie à myxovirus) et de la Peste du Canard (herpèsvirose} 
longtemps confondues. Il a eu le mérite de rédiger en français 
cet important ouvrage, reflet de sa grande compétence et au 
surplus, enrichi d'une abondante et remarquable iconographie 
personnelle. Il est bon de rappeler ici encore que la Peste du 
Canard a été détectée récemment en France. 
Nous espérons que ces nouveaux volumes seront appréciés par 
tous les vétérinaires et par les médecins spécialistes ou curieux 
des choses de la virologie. 
La responsabilité du vétérinaire en Médecine 
des animaux de compagnie (1) 
par J. C. FOURRIER 
M. GROULADE. - Notre jeune Confrère J. C. FouRRIER publie un 
ouvrage sur la responsabilité du vétérinaire en Médecine des 
animaux de Compagnie dont l'essentiel a fait l'objet de sa thèse 
de Doctorat. 
«Cet ouvrage, comme le remarque M. KoRNPROBST, Vice-Président 
du tribunal de Grande Instance de Nice, dans la préface, est parti-
(1) Librairie Technique, 27, Pl. Dauphine, Paris. 
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culièrement bienvenu en ce temps où les rapports de l'homme 
avec les animaux semblent curieusement participer, sur une voie 
paraJlèle, du mouvement général de libéralisation et de respect 
de tous les êtres vivants sur la terre. » 
Après avoir étudié les fondements et les caractéristiques de la 
responsabilité médicale et en avoir souligné l'importance actuelle, 
!'Auteur définit la responsabilité du vétérinaire et en particulier 
dans les soins donnés aux animaux de compagnie. 
Si la responsabilité juridique du vétérinaire en cette matière 
est encore assez imprécise, il paraît certain que le vétérinaire faisant 
d'un animal «l'usage que comporte l'exercice de sa profession» 
en assure la garde juridique. 
D'autre part, les maladresses, imprudences et négligences qui 
déterminent une aggravation d'une maladie engagent la responsa­
bilité du vétérinaire. 
Enfin il ne faut pas oublier que le préjudice moral lié à la mort 
d'un animal pourrait être invoqué. 
De nombreux extraits de jugement précisent la jurisprudence 
des tribunaux français dans certains cas. 
Des renvois en bas des pages et une bibliographie abondante 
permettent de compléter la documentation sur des points de détail. 
Enfin un index alphabétique facilite la recherche d'un renseigne­
ment. 
L'ouvrage est publié dans une collection où sont déjà paru un 
traité du droit médical et du droit pharmaceutique. 
Nous pensons que le travail du Docteur J. C. FOURRIER bien 
conçu, agréablement présenté, sera fort utile à nos confrères 
spécialistes des animaux de Compagnie et je propose qu'il soit 
soumis à l'examen de la commission des récompenses. 
